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SÉANCE DU 17 FLORÉAL AN U (6 MAI 1794) - N03 27 A 29 97 

27 

La Société montagnarde de Foix (1) annonce 
que Chaudron-Roussau a porté l’esprit public, 
dans le département de l’Ariège, au plus haut 
degré d’énergie révolutionnaire; elle demande 
qu’il y revienne pour achever la défaite de la 
malveillance, du fanatisme, et pour y démas¬ 
quer tous les ennemis de la liberté et de l’éga¬ lité. 

Mention honorable, insertion au bulletin, ren¬ 
voi de l’adresse au Comité de salut public (2). 

[Foix, s.d.] (3). 
« Représentans, 

Les opérations du représentant du peuple 
Chaudron - Roussau dans le département de 
l’Ariège viennent de le mettre à la hauteur des 
départements les plus révolutionnaires : par elles 
le fanatisme est presque détruit, les intrigants 
écrasés, l’aristocratie et les malveillans terrassés; 
par elles les sans-culottes délivrés de toute en¬ 
trave, pourront désormais se livrer aux mouve¬ ments révolutionnaires. 

Mais, Citoyens représentans, la course rapide 
de votre collègue dans ces contrées ne lui a pas 
permis de généraliser ces mesures salutaires, 
des prêtres existent encore dans quelques 
cantons; ce reste de préjugés travaille le peuple, 
et la malveillance, quoiqu’expirante, emploie 
cette arme perfide pour nuire encore à la chose 
publique. 

Les sans-culottes de la Société montagnarde 
de Foix, le comité de surveillance et la commune 
vous demandent, Citoyens représentans, que 
Chaudron-Roussau revienne dans le départe¬ 
ment de l’Ariège, pour y frapper les derniers 
coups contre la superstition, achever d’anéantir 
tous les ennemis de l’égalité et de la liberté, et 
y fortifier le caractère montagnard que le dépar¬ tement a développé dans les circonstances les 
plus orageuses, et qui sera toujours la base de 
ses principes. 

Ils vous invitent de nouveau, Citoyens repré¬ 
sentans, de rester à votre poste jusqu’à l’extinc¬ tion du dernier des tyrans ». 

Vidal (présid.), Morlière (secret.), Anglar, Sassaut, Chêne, Lacombe. 
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La commune d’Epieds, département du Loiret, félicite la Convention sur son énergie, l’invite à faire tomber les têtes de tous les coupables, et à rester à son poste. Mention honorable, insertion au bulletin (4). 

(1) Ariège. 
(2) P.V., XXXVII, 32. Bin, 18 flor.; J. Lois, n° 586; 

J. Matin, n° 685. 
(3) ADxvi 21 (doss. Ariège). 
(4) P.V., XXXVII, 32. Bin, 18 flor. 

[Epieds, s.d.] (1). 
« Citoyens représentants, 

Il est tard pour vous féliciter sur votre cou¬ 
rage et votre zèle à défendre les intérêts du 
peuple; mais il est toujours temps pour des 
citoyens qui ont sincèrement dans l’âme l’amour 
de la patrie. D’ailleurs nous sommes de la cam¬ 
pagne, et nous n’avons pas la même facilité ni les mêmes moyens. Du reste, continuez à 
bien mériter de la patrie; déjouez toujours 
ainsi les complots; faites tomber les têtes des 
coupables et nous y applaudirons. Nous vous 
engageons de bon cœur à rester à votre poste 
jusqu’au parfait établissement de la République 
que nous avons juré de maintenir. C’est au milieu de la disette que nous renouvelons ce 
serment et que nous nous écrions avec les bons 
citoyens, vive la République ! vive la Mon¬ 
tagne ! qui a sauvé la patrie. » 
Barrault, Guérin, Lainé, Daviau, Grinon, Le¬ 

maire, Dabout, Mégret, Dabout, Pousse, Da-
bout, Chavigny, Pilatte, Doubliet, Bouleau, 
Michau, Tardif. 
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La commune de La Gorgue (2), district d’Ha-zebrouck, écrit à la Convention qu’elle a fait passer aux ateliers d’armes 5,173 livres de divers métaux, 436 livres de fer, et au trésor public 150 marcs d’argent; elle invite la Convention à continuer ses travaux. 

Mention honorable, insertion au bulletin (3). 
[La Gorgue, 9 flor. II] (4) . 

«Représentans du peuple, 
La commune de la Gorgue, dont nous sommes 

membres et l’organe, pénétrés d’admiration pour 
vos sublimes travaux, vous invite à rester à 
votre poste afin que vous puissiez par vos me¬ 
sures sages forcer les tyrans coalisés à vous 
demander une paix dont vous réglerez les con¬ 
ditions favorables à la cause de la liberté; nous 
travaillerons de notre côté pour vous seconder 
autant qu’il est en notre pouvoir. 

Notre commune déteste les tyrans et s’est 
toujours montrée digne de la liberté qu’elle ché¬ 
rit; elle a fourni des contingents en bled même 
au-delà de ses forces avec zèle et exactitude; 
elle a fait plus, elle a excédé les réquisitions qui 
luy ont été faites en foin et pailles dont elle 
pouvait disposer. 

Il y a longtemps que l’église de la commune 
ne sert qu’aux amis de la Raison et de la philo¬ 
sophie; ses cloches, à la réserve d’une, ont été 
coulées dans les fonderies de canon et ont pro¬ 
duit avec les autres cuivres 5,173 livres de 
métal et 436 livres de ferrailles propres à por¬ 
ter la mort aux tyrans et à leurs esclaves. 

Nos marmots d’argent appelés saints ont été 
mis en réquisition pour la monnaie; tous ces 

(1) C 302, pl. 1096, p. 6. (2) Nord. 
(3) PV., XXXVII, 33. Bln, 18 flor. et 18 flor. 
(suppl4) . 

(4) C 302, pl. 1083, p. 20. 
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